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IN MEMORIAM

Hommage au Professeur Marguerite Ledoux (1931-2013)

" Madame Ledoux ", comme nous avions l’habitude de l’appeler, s’est

éteinte en ce début de février 2013..., un mois à peine après que nous ayons

eu l’occasion de lui témoigner une dernière fois notre reconnaissance au

cours d’un repas réunissant l’ensemble des médecins et du personnel du

Département de Dermatologie des Hôpitaux Saint-Pierre, Brugmann et

HUDERF. Pendant toute cette soirée, quoique déjà gravement malade et

n’ignorant rien du pronostic de sa maladie, elle fut fidèle à l’image que nous

garderons d’elle : une " grande Dame " dans toute l’acception du terme,

digne, lucide tout en voulant garder une part d’optimisme, mais aussi attentive

aux autres, et tellement chaleureuse.

Sa vie fut riche, merveilleux exemple d’équilibre réussi, entre une carrière

passionnante et une vie de famille harmonieuse.

Marguerite Ledoux fit des études secondaires brillantes au Lycée

Emile Jacqmain dont elle se souvint toute sa vie avec plaisir et fierté. Parmi

ses collaboratrices les plus proches, se trouvaient plusieurs médecins, elles

aussi issues de cet établissement. Elle avait coutume de les appeler gentiment

ses " Jacqminettes ".

Elle entra ensuite à l’Université libre de Bruxelles et y obtint en 1955 le diplôme de Docteur

en Médecine avec Grande Distinction.

Elle s’orienta vers la dermatologie après avoir effectué un stage dans le service du

Pr Degos à l’Hôpital Saint-Louis de Paris, grâce à une bourse de la Fédération Belge des

Femmes universitaires. Formée à l’ULB auprès du Pr Vandermeiren, elle obtint sa licence en

Dermato-Vénéréologie avec Grande Distinction en 1961. Entrée dès 1956, comme Assistante,

dans le Service de Dermatologie des Hôpitaux Universitaires Saint-Pierre et Brugmann, le

Dr Ledoux y effectua une bril lante carr ière en y gravissant tous les échelons. Le

Pr Georges Achten sut lui faire partager son enthousiasme et lui faire confiance. Madame Ledoux

l’admirait beaucoup et à eux deux, ils constituaient un tandem remarquable. Elle sut l’épauler avec

compétence, dévouement, intelligence et tact. Elle fut appelée à lui succéder en 1987 et occupa le

poste de Chef de Service de Dermatologie des Hôpitaux Saint-Pierre et Brugmann jusqu’en 1993.

Pendant toute sa carrière, le Pr Ledoux s’impliqua aussi bien dans la pratique clinique

quotidienne que dans la recherche et l’enseignement. Elle fut Maître de Stage, à l’Hôpital

Universitaire Saint-Pierre de 1986 à 1993, membre de la Commission d’agrément des médecins

spécialistes en dermato-vénéréologie de 1987 à 1997. Chargée de cours à l’Université libre de

Bruxelles (1976-1993), elle était titulaire d’enseignement à la Faculté de Médecine, tant pour le

graduat que pour le post-graduat. Elle enseignait également les éléments de clinique dermato-

vénéréologique aux étudiants en sciences dentaires et participa à l’enseignement de la Licence

spéciale en Cosmétologie, organisée par l’Institut de Pharmacie.

A tous ces titres, elle a formé des générations d’étudiants et de médecins avec un sens de

l’organisation et surtout un humanisme reconnus de tous. Elle avait " vu " et savait reconnaître

toutes les lésions cutanées qu’elle nommait avec le langage érudit et imagé qui était le sien. Elle

avait le don de l’enseignement et n’eut de cesse de transmettre son savoir à tous ses jeunes

collaborateurs. Dans son propre curriculum vitae, rédigé de sa main, je ne peux m’empêcher

d’épingler ces quelques phrases : " la pratique clinique a toujours été au centre de mes

activités " et plus loin encore " la formation des étudiants et des médecins a été durant ces

décennies, une des facettes primordiales de mes objectifs ".

Elle fut toujours désireuse d’étayer ses connaissances cliniques par une étude

anatomopathologique, optique puis ultramicroscopique. Sa contribution à l’étude histologique de

la membrane basale dans les dermatoses bulleuses, l’amena à l’étude du tissu élastique normal
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et pathologique. Le Pr Ledoux est l’auteur de nombreux travaux originaux relatifs à l’élastose

actinique, l’élastose radiodermitique ou encore au syndrome d’Ehlers-Danlos, publiés dans des

revues de renommée internationale. A partir de 1971, ses travaux en ultramicroscopie cutanée

contribuèrent à mieux comprendre les élastolyses dans leurs formes héréditaires et acquises.

Parmi la centaine de ses publications, on relève également d’autres centres d’intérêt comme les

dermatoses bulleuses, ou encore les manifestations cutanéomuqueuses du SIDA.

La valeur de ses publications et sa participation active aux grands congrès de dermatologie

lui valurent une renommée tant nationale qu’internationale : Membre titulaire, correspondant ou

d’honneur de plusieurs sociétés scientifiques belges et étrangères (Society for Cutaneous

Ultrastructural Research, International Society for Dermatopathology, ...), Présidente de la Licence

spéciale en Dermato-vénéréologie, Vice-Présidente, puis Présidente (1981-1984) de la Société

Royale Belge de Dermatologie et de Vénéréologie. Le Pr Marguerite Ledoux fut ainsi la première

femme à occuper ce poste prestigieux.

La clarté et la rigueur de ses exposés mais aussi, comme en témoigna si joliment une de

ses anciennes élèves, " leur tournure élégante ", firent du Pr Ledoux une précieuse ambassadrice,

invitée dans de très nombreuses réunions scientifiques internationales et contribuant ainsi au

rayonnement et au renom de l’ULB.

Dotée d’une facilité d’élocution bien connue, elle fut chargée d’adresser le discours d’accueil

à S.M. la Reine Fabiola lors de la célébration du centenaire de la Société Royale Belge de

Dermatologie.

Les mérites du Dr Marguerite Ledoux dépassent de beaucoup cette énumération quelque

peu austère. Elle était également extrêmement cultivée, curieuse de toutes choses, aimant la

lecture, l’histoire, les arts, l’opéra, le théâtre, les beaux jardins, et par dessus tout, les voyages,

amour qu’elle partageait avec son époux, Pierre Corbusier.

Celles et ceux qui ont cotoyé quotidiennement Madame Ledoux, au cours de sa vie

professionnelle, évoquent sa générosité, son altruisme, son équilibre, sa lucidité, son honnêteté,

sa droiture et sa dignité... mais aussi son humour.

Pour moi, Madame Ledoux incarnait une véritable épicurienne au sens philosophique du

terme : fidèle à une philosophie d’équilibre, puisqu’il s’agit pour l’épicurien d’agir non seulement

en recherchant les actions amenant des effets plaisants, mais aussi et peut-être surtout permettant

d’éviter un maximum d’effets pervers. Selon Epicure, " tout plaisir n’est pas digne d’être choisi.

Le plaisir est un bien et les vertus servent d’instruments ". Il prône également la justice, la joie

tempérée... telle était Marguerite Ledoux. Elle a toujours fait passer son intérêt personnel après

celui de ses collaborateurs qu’elle a encouragés et soutenus dans leurs projets.

Le sourire et la joie qui transparaissaient sur le visage de ceux qui découvraient sa présence,

quatre semaines avant son décès, lors de notre dîner annuel du Département de Dermatologie,

expriment mieux que les mots, la véritable affection que nous lui portions.

Au nom de toute la Dermatologie, nous tenions à la remercier du fond du cœur et à

présenter à toute sa famille nos plus sincères condoléances.

J. De Maubeuge.


